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INTRODUCTION : 

                L’environnement dans lequel nous vivons, est rempli des désastres catastrophiques 

surtout en Afrique, dépourvue des preuves de développement sur le plan individuel, familial, 

communautaire et national à l’instar du monde occidental. La RDC en général, et la Province du 

Nord-Kivu en particulier, est sous l’emprise des guerres récurrentes depuis plus de 3 décennies 

(1991-2026), régulièrement envahie par des groupes armés, soutenus par le Rwanda selon les 

rapports réguliers des experts de Nations- Unies ( guerre tribale HUNDE-HUTU en 1991, AFDL en 

1996, RCD en 1998, CNDP en 2009, M23 en 2012 et M23 (2) en  2022 jusqu’à ce jour, malgré les 

multiples arrangements politiques et militaires ( intégration des leaders de groupes rebelles dans 

les institutions politiques nationales et les combattants dans l’armée nationale à travers les 

opérations de brassage et mixage)  mis en œuvre. Pendant toutes ces atrocités de guerre, la 

population congolaise assiste impuissamment à la destruction méchante du tissu socioéconomique 

(vies humaines, villages, écoles, églises, marchés publics, magasins, routes, structures sanitaires, 

ponts, ouvrages d’eau, entreprises privées et publiques, …) sans oublier l’environnement 

régulièrement détruit (plantes, forets, climat, parcs nationaux et réserves forestières, etc).  

                Considérant l’ampleur de ces dégâts  liés à la  précarité humaine, l’insécurité 

alimentaire, le changement climatique, les traumatismes, les violences sexuelles basées sur le 

genre  et viols de guerre subis , au sein de la population du territoire de Masisi en général et du 

groupement Kamuronza en particulier ; le leadership du Cadre œcuménique  pour la paix et le 

développement en grands lacs ( COPAD -Grands Lacs) , sensible aux multiples  doléances 

reçues des populations  de la notabilité de KATEMBE, déplacée et  vivant dans la précarité totale  

dans les notabilités de KIMOKA et MATCHA/ SAKE  d’une part , et considérant l’insécurité 

alimentaire qui prévaut  dans les grandes agglomérations voisines ( cité de Sake,  villes de Goma 

et Bukavu), pendant qu’il existe des ressources naturelles à exploiter pouvant booster le retour 

digne  de ces populations  dans leurs milieux de provenance et devant  reconstruire leurs 

habitations détruites ,  d’autre part ; a pris unilatéralement l’initiative de descendre sur le terrain 

pour identifier librement les défis vitaux de ces populations déshéritées et déplacées , ayant déjà 

manifesté leur désir ardent de retourner dans leurs villages respectifs bien qu’ils soient dépourvus 

de tout dans leur refuge actuel . Ainsi, cette mission visait de connaitre réellement leurs besoins 

communautaires actuels les plus pertinents, avant d’envisager une résilience et un relèvement 

sociocommunautaire intégré et multisectoriel, dont sa concrétisation exigée beaucoup des 

moyens tant humains, matériels et financiers à mobiliser auprès de différentes organisations 

humanitaires, donateurs et partenaires financiers, épris de l’humanisme et du développement 

durable intégré.  

                   Considérant que plus de  90% de ces ménages défavorisés consultés , après un long 

calvaire dans le refuge , ont manifesté auprès de  COPAD -Grands Lacs,  leur désir et  volonté  de 

retourner dans leurs villages détruits respectifs par les guerres. qui , à son tour ; veut leur faire   

participer, avec la contribution agissante de différents partenaires et donateurs ,  à la 

reconstruction du pays, à la restauration de  leur dignité humaine et  à l’espoir de revivre la paix 

longtemps entachée, exemptée de l’extrême pauvreté actuelle, à travers les actions suivantes : 

* l’exploitation judicieuse des marais existant  dans le groupement Kamuronza , en leur assurant  

une occupation professionnelle ,une productivité  et une  auto prise en charge ;      * leur mobiliser 

activement pour  participer   à leur sécurité alimentaire et leur  reconstruction  de la RDC à travers 

la  production agropastorale élevée, la réduction des stress et traumatismes, l’accès à l’eau -

hygiène et assainissement , la protection de l’enfance et de la femme, et la promotion des 

conditions environnementales locales  dignes et vivables. 
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                         Pour y parvenir ; une équipe technique de COPAD -Grands Lacs , composée du 

Program Manager, accompagnée de la cheffe du volet environnement, d’un ingénieur agronome 

/Superviseur terrain et d’1 chauffeur , a rejoint 3 monteurs agricoles locaux  , munie d’un 

questionnaire ad hoc d’évaluation des besoins communautaires ci-dessous  , s’est rendue sur le 

terrain  en 2 journées, respectivement le vendredi 6 mars 2026 dans les sites de Kimoka, 

Sake/Tingi et Mubambiro d’une part, et  le mardi 10 mars 2026 dans les sites de Luhonga et 

Buroha , constitué de 15 principales questions  suivantes : 

N° QUESTIONS D’ENTRETIENS D’EVALUATION DES BESOINS COMMUNAUTAIRES  

1 Qui êtes– vous et combien sont vos membres (hommes, femmes, garçons et filles) 
2 Comment êtes – vous organisés ? 
3 Quels sont les principaux défis que vous rencontrez dans votre vie quotidienne et vos  

activités du groupe ? 
4 Quelles sont les principales activités agricoles et élevage que vous pratiquez 
5 Quels sont vos différents besoins essentiels communautaires pour améliorer vos 

conditions de travail ? 
6 Comment gérez-vous les ressources en eau pour l’irrigation des marais ? 
7 Quel sont les potentiels marchés pour vos produits agropastoraux ? 
8 Quelles sont vos principaux problèmes que vous rencontrez pour accéder aux 

marchés 
9 Quelles sont vos priorités pour améliorer vos activités respectives ? 
11 Avez- vous des problèmes liés à la sécurité actuelle , aux violations de droits et la 

dignité de la femme et jeune fille ? 
12 Avez les défis de transport et d’accès à vos champs communautaires ? 
13 Comment participez- vous à améliorer la régulation environnementale et le 

changement climatique ? 
14 Que recommanderiez- vous à l’autorité, au COPAD – GL et aux bienfaiteurs ? 
15 Pouvez -vous nous montrer  les activités  de votre GST ( groupe solidaire de travail) ? 

  

 

Quant aux méthodes et techniques  utilisées sur le terrain  pour la récolte des données sur les 

besoins communautaires dans tous les sites visités ;  l’équipe technique a procédé par : 

- L’observation libre du milieu et des réalisations des GST visités et les débris  des ouvrages 

communautaires  et constructions des entreprises ; 

- Un entretien interpersonnel surtout avec les autorités locales (groupement et localités) ; 

- Un entretien à bâton rompu  à travers un vif échange avec  les responsables de tous les GST 

(Groupes solidaires de travail) visités et toutes les couches de la population (hommes, femmes, 

jeunes garçons, jeunes filles et les vieillards ou personnes de 3ème âge sur le questionnaire ci-

dessus ;  

- L’interview  

- La visite guidée des réalisations d’au moins 48 GST opérationnels dans ces sites, sous le 

guide de 3 moniteurs agricoles attitrées, dont les résultats sont les suivants : 
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II.DEROULEMENT ET RESULTATS DE L’ENQUETE D’EVALUATION DES 

BESOINS COMMUNAUTAIRES DES MENAGES DEPLACES EN QUETE DE 

RESILIENCE ET RELEVEMENT MULTISECTORIELS PAR L’EXPLOITATION DU 

MARAIS DE BUROHA & AUTRES, EN GROUPEMENT KAMURONZA . 

                               2.1 . JOURNEE 1 : Vendredi, le 06 mars 2026. 

2.1.1. SITES DE KIMOKA , TINGI /SAKE  ET  MUBAMBIRO : 

Notre première mission d’évaluation des besoins communautaires qui a débuté de 

8h00 à 15h00 ,  constituée de : 

*Monsieur Nicolas SINUMVAYO  BARORE, Program Manager et chef de la 

mission ; 

*Mme NYOTA KASISI Aurelie, cheffe volet / Environnement ; 

*Ir Maurice HABIYAREMYE SANZE Maurice ( Superviseur terrain / SECAL) ; 

*Mr David KUBUYA (chauffeur ). 

Elle a suivi l’itinéraire et franchi les étapes suivantes : 

a) Présentation des civilités auprès de l’autorité coutumière locale ( mwami 

Primo BAUMA), en l’occurrence, le Chef de groupement Kamuronza, 

représenté par son Secrétaire administratif, Monsieur MUNATSI Théophile . 

Après la présentation et le visa de notre ordre de mission avec son terme de 

références, le chef de la mission a brièvement présenté le condensé de cette 

mission et du projet envisagé par COPAD -Grands Lacs . L’autorité 

coutumière s’est réjouie de ce projet qu’elle a qualifié de panacée car pourra 

booster la sécurité alimentaire, réduire la pauvreté et favoriser le retour digne 

de la population de Buroha , Luhonga et Kingi dans leurs villages totalement 

détruits par la guerre. Il a invité les différents bienfaiteurs et donateurs 

d’appuyer ce projet salutaire pour le groupement Kamuroza et sa population 

vivant dans la précarité en refuge. 

 

 

 

 

 

 

 

 Image 1 : présentation de civilité au groupement kamuronza      Image 2 : présentation de civilité au groupement kamuronza                                                                                                                               
 

 



5 
 

 

 

PRESENTATION DU  GROUPEMENT  KAMURONZA :  

 

-Superficie : 150 km2, l’un de 6 groupements de la Collectivité chefferie des 

Bahunde (Kamuronza, Muvunyi Karuba, Muvunyi Shanga, Matanda, Kibabi et 

Ufamando ) .Il est situé au sud-ouest du territoire de Masisi , avec une 

population estimée à 104.297 habitants dont 22.835 hommes, 25.211 

femmes, 24.197 jeunes garçons et 32.263 jeunes filles ( sources. Bureau de 

l’Etat civil du Groupement Kamuronza); 

-Il est constitué de 7 localités ou notabilités dont : Matcha/Sake, Nzulo, 

Kimoka, Malehe, Katembe, Murambi et Kingi, dont la population y est répartie 

comme suit : 

* Localité Katembe : 11.916 habitants dont 2004 hommes, 2.597 femmes, 

5.209 filles ; 

*Localité Kingi : 17.645 habitants dont 4.169 hommes, 4.630 femmes, 4.205 

jeunes garçons et 4.641 jeunes filles ; 

*Localité Kimoka : 20.971 habitants dont 5.201 hommes, 5.110 femmes , 

5.060 jeunes garçons et 5.600 jeunes filles ; 

*Localité de Matcha & Mubambiro : 29.862 habitants dont 6.501 hommes, 

7.201 femmes, 7.560 jeunes garçons et 8.600 jeunes filles ( la plus 

peuplée).Son chef -lieu est la cité de Sake( le plus grand centre commercial 

surpeuplé et pourvoyeur de la ville de Goma en produits agricoles ) .  

Enfin, l’autorité coutumière locale a tenu à signaler à notre délégation qu’il 

existe 5 marais dans son groupement dont leur exploitation marquera à jamais 

la vie de sa population, surtout originaire de la localité de Katembe & environs. 

Il s’agit des marais de BUROHA/Luhonga  ( le plus étendu avec plus de 180 

ha, le marais de MAKOMBO /Gisingati, marais de TINGI / Sake ; marais de 

MUBAMBIRO et  GISINGATI à côté du PNVi . 

 

b) Visite et entretien du Représentant du COPAD-GL en territoire de Masisi, Ir 

BAUMA Justin, entouré de 2/3 moniteurs agricoles (Mr Kenge et Mlle Miriam) 

au bureau de l’Asbl  AMTC (Association pour la main d’œuvre technique du 

Congo) qui réalise un projet de construction des abris transitionnels en faveur 

des ménages déplacés dans la notabilité de Kimoka , sous le partenariat avec 

Care International. Il est aussi Coordinateur. Notons que le bureau du 

COPAD- Grands Lacs /Masisi  est situé dans cet immeuble 

 

c) Visite du site de KIMOKA où 2 groupes solidaires de travail ( GST) nous 

attendaient impatiemment, à savoir : 
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1.SITE   DE  KIMOKA :   

 
1. 1. GST TUUNGANE-KIMOKA : 

===================== 

-Accueil chaleureux par les chants et danses des bénéficiaires ; 

-Présidente du GST : Madame Sarah BWIRA Anuarite ; 

-Membres du GST : 120 membres déplacés dont 70 femmes & filles et 50 hommes & 

garçons ( à éclater en 4 GST en principe). 

-Activités réalisées par le GST :  

* Culture en vrac des haricots et maïs ;  

* 2 pépinières et 1 germoir d’eucalyptus aménagés ;  

* Exploitation d’1 AVEC (Association villageoise d’épargnes et crédits)  , sans formation préalable 

sur ses modalités de fonctionnement ;  

*Participation active aux travaux d’aménagement du marais de Buroha chaque mardi de la 

semaine. 

- Défis majeurs du GST :  

* Champs indisponibles ( recours à la location des lopins de terre par les cotisations des 

membres) ; 

* Pépinières non protégées ( sans clôture ni combrières) ; 

*Carence des kits de matériels aratoires (houes, râteaux, arrosoirs, sachets plastiques, 

pulvérisateurs ,  …) ; 

*Carence des kits  de protection (salopettes, imperméables, bottes, gants) pendant nos travaux 

champêtres  ; 

*Présence des maladies des maniocs et bananiers et vols de récoltes accentuant l’insécurité 

alimentaire dans nos ménages ; 

* Carence de vivres ( faim)   et non vivres pour notre survie familiale ; 

*Manque de produits phytosanitaires pour protéger les plantules en pépinières  et les cultures 

vivrières contre les insectes  ; 

* Carence de maisons d’accueil dans nos villages de provenance ;, car détruites par les guerres ; 

* Carence de moyens de subsistance ou cash pouvant suppléer aux maigres frais reçus de 

travaux réalisés auprès des particuliers ( 1.000 à 2.000 FC/ jour ) , nous créant un dilemme entre 

l’achat des patates pour nourrir nos enfants et remplir nos devoirs de verser les contributions de 

solidarité et nos parts sociales dans notre AVEC. 

*Besoins ressentis du GST :  
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*Vivres et non vivres  pour assurer notre survie transitoire ; 

*Champs communautaires en location avant leur retour digne dans leurs villages d’origine en 

localité Katembe ; 

*Semences vivrières (haricots, maïs, etc) ; 

*Semences fruitières ; 

*Semences maraichères ; 

*kits matériels aratoires ; 

*Kits matériels de protection ; 

*Motivation de jeunes pépiniéristes ; 

*Moyens de subsistance ou cash pour participer activement aux contributions hebdomadaires de 

notre AVEC ; 

*Renforcement des capacités sur les techniques agricoles modernes et l’exploitation ou gestion 

des AVEC ; 

*Abris transitionnels en localité de Kimoka  ( transit) ou Katembe ( retour) ; 

 

 

 

 

 

 

          Image 4 : groupe solidaire tuungane                                                                                                                                                                              

     

 

  Image 3 : entretien de pépinière               
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1.2. GST     -   UFEPREDECO -KIMOKA: 

========================== 

*Président : Madame OMBENI KYENETSI  BORA ; 

*Nombre de membres / 85 membres déplacés dont 20 hommes, 50 femmes et 15 filles ( à éclater en 3 
GST en principe) ; 
-Activités  réalisées ; 

* Culture de choux  ( jardin visité) et des haricots à Mubambiro ( non visité) ; 

*Petit élevage de  poules indigènes dans les ménages respectifs de membres ; 

*Exploitation d’1 restaurant communautaire comme activité génératrice des revenus ( A.G.R) dont 

les ustensiles ont été volées pendant la nuit malheureusement ; 

*Exploitation problématique d’ 1 AVEC sans moyens d’épargnes et solidarités. 

-Défis majeurs : 

*Manque d’outils aratoires   divers ; 

*Manque de nourritures pour la survie familiale (insécurité alimentaire) ; 

*Manque diverses semences (vivrières et maraichères) ; 

*Manque de moyens de subsistance ou cash pour entretenir  les épargnes et solidarités de 

l’AVEC ; 

*Vulnérabilité généralisée ; 

*Exploitation d’1 AVEC sans formation ni outils ad hoc. 

-Vœux et besoins ressentis :  

*Semences vivrières ( haricots, maïs, soja et arachides : 

*Semences maraichères ; 

*Grands champs communautaires ( en location) ; 

*Construction des abris transitionnels ( en transit) et/ou en retour aux villages de provenance ; 

*Vivres et non vivres ; 

*Réhabilitation et appui de notre restaurant communautaire en kits matériels culinaires  et fonds 

de roulement ; 

*Kits matériels aratoires ; 

*kits matériels de protection (bottes, salopettes, gants, etc). 
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Image 5 :groupe solidaire de travail UFEPREDECO -KIMOKA      image 6 ; champ collectif de GST UFEPREDECO -KIMOKA 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.SITE  / MARAIS   TINGI -SAKE :  

1. GST  UADK : 

-Président : Monsieur Elia BALINGENE Fidèle 

-Nombre de membres retournés  : 75 membres dont 15 hommes, 5 jeunes garçons, 45 

femmes et 10 jeunes filles ( à éclater en 3 GST° ; 

-Activités réalisées :  

-Agriculture en plein marais de plus de 5ha  d’1 concessionnaire privé : 

*Cultures maraichères (choux, poivrons, poireaux sur une grande étendue ; 

*Cultures vivrières : maïs sur une grande étendue ; 

*Petit élevage ( poules) dans les ménages respectifs de membres ; 

*Exploitation d’1 AVEC sans formation sur la gestion et l’exploitation, moyens de 

subsistance inexistants. 

-Défis majeurs :  

*Existence de filles -mères ou violées, ayant besoin d’hommes pour les marier ; 

*Insuffisance de kits de matériels aratoires et de drainage ; 

*Exploitation rudimentaire du marais avec des canaux principaux et eau stagnante dans les 

canaux secondaires ; 

*Manque de semences vivrières et maraichères ; 

*Manque d’espace propre au GST  dans ce marais ; 
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 *Méconnaissance de techniques agricoles de cultures vivrières ( faible rentabilité du champ de 

maïs en place) ; 

*Manque de vivres et non vivres pour l’encouragement des membres vivant dans la précarité ; 

*Exploitation et gestion d’1 AVEC sans formation, ni moyens de subsistance ou cash ; 

*Carence de kits des matériels de protection des bénéficiaires dans la canalisation  et le drainage 

des eaux (bottes, gants, salopettes, imperméables, cache-nez ; 

*Carence des kits de matériels aratoires pour la canalisation des eaux ; tridents, bèches, brouettes 

etc ; 

*Existence d’espaces non encore exploités dans ce marais ; 

*Traversée difficile de la rivière Kyamuhuwe à cause du mauvais  état du pont d’accès. 

 

 

Image7 : Marais de Tingi/sake          image8 : pont de Tingi  

-Vœux et besoins ressentis :  

*Octroi des moyens de subsistance ou cash pour l’exploitation efficiente de l’AVEC ; 

*Renforcement des capacités sur la gestion et l’exploitation de l’AVEC ; 

*Obtention de l’accès à la partie non exploitée ; 

*Octroi des kits de matériels aratoires ; 

*Octroi des kits d’outils de drainage ; 

*Octroi des semences maraichères et vivrières ; 

*Accompagnement et encadrement psychosocial des filles /femmes survivantes des violences 

sexuelles et basées sur le genre ; 

*Octroi des matériels de protection des travailleurs pendant le drainage., 

*Octroi des vivres et non vivres pour la survie familiale ; 

-Construire 1 petit pont en planches pour faciliter l’accès sur la rivière Kyamuhuwe. 
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Image 8 : Drainage de marais de Tingi/sake               image 9 : choux cultiver par le GST UADK dans le marais de tingi/sake 

 

 

 

 

3 . SITE  DE  MUBAMBIRO :  

1. GST  TUPENDANE   II - Marais 

-Président : Monsieur  KIZA  SAASITA ; 

-Nombre de membres : 64 membres dont 15 hommes, 20 femmes, 15 jeunes garçons et 14 

jeunes filles déplacés et retournés ( à éclater en 2 GST en principe) . 

-Activités réalisées : 

*Agriculture : cultures maraichères (choux, poireaux,  ….) et vivrières (haricots, maïs, soja, 

arachides) ; 

*Petit élevage (poules indigènes et cobayes) dans les ménages respectifs ; 

-Défis majeurs : 

*Petit marais (d’au moins 2 ha) à multiples sources d’eau ; 

*  Population déplacée de longue date sans aucune assistance humanitaire déjà reçue ; 

*Présence des munitions non encore non explosées (bombes et mines), mais signalées ; 

*Insécurité alimentaire par manque de vivres et non vivres ; 

*Habitations en bâches avec des toitures trouées par les guerres et suintantes dans tout le 

village ; 

*Manque des abris transitionnels pour les ménages déplacés ; 

*Existence de 25 femmes et jeunes filles violées et femmes survivantes de violences sexuelles et 

basées sur le genre dont 2 victimes de viols de guerre qui se sont déclarées publiquement ;car 

très traumatisées et sans aucun accompagnement ou encadrement psychosocial leur apporté ; 
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*Présence d’enfants déplacés non scolarisés et jeunes filles & garçons désœuvrés, exposés au 

recrutement dans les forces et groupes armés ;  

*Insécurité généralisée surtout pendant la nuit ; 

*Destruction méchante des plantes du GST par les vaches des éleveurs dominant ; 

*Champs emprunté par manque d’un champ communautaire propre au GST ; 

*Carence de kits de matériels aratoires et de protection dans le marais ;  

*Insuffisance des semences maraichères, vivrières et maniocs. 

-Vœux ou besoins ressentis :  

*Résolution définitive du conflit latent avec le fermier dont ses vaches détruisent les plantes du 

champ communautaire du GST ;  

*Octroi des vivres et non vivres ; 

*Octroi des semences d’arbustes pour la promotion de l’environnement ; 

*Accompagnement (counselling , référencement médical & juridique, kits d’hygiène,) et 

encadrement psychosocial (formation socioprofessionnel et réinsertion socioéconomiques des 

apprenties) ; 

*Octroi des moyens de subsistance pour la fluctuation de l’AVEC (épargnes et solidarités) ; 

*Renforcement des capacités sur la gestion et l’exploitation des AVEC ; 

*Octroi des semences maraichères, vivrières et des maniocs (mishukuzi) ; 

*Octroi des kits de matériels aratoires et de protection pendant le drainage ; 

*Plaidoyer pour l’assurance de la sécurité surtout pendant la nuit dans ce village ; 

*Construction des abris transitionnels pour les ménages déplacés et l’octroi des tôles pour la 

réhabilitation des toitures trouées des ménages retournés de guerres ; 

*Déminage urgent des munitions non encore non explosées (bombes et mines). 
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Image 10 :accueil chaleureux de COPAD-GL à mubambiro            Image 11 : entretien avec les membres de GST TUPENDANE 

II 
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2.2. JOURNEE 2 : Mardi, le 10 mars 2026. 

Images :les membres des GST qui travail dans le marais de buroha 

 

 

 

 

                                  

 

 

 

 

iiI.1.SITES  DE LA LOCALITE DE KATEMBE :  

-Activités réalisées dans la sous- notabilité de Luhonga :  

*Présentation des civilités à l’autorité coutumière locale, le chef de localité KATEMBE, 

monsieur Joseph KYARA KAKOMIRE . 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

Image …Présentation de civilités et entretien avec le chef de localité KATEMBE 

3.1.1. Etat de lieux de la localité Katembe : 

*3.118 ménages de la localité Katembe , actuellement déplacés dans la cité de Sake et 

Kimoka ; 

*Entretien sur le désastre subi par sa population lors de différentes guerres tribales entre 

hutu- hunde  (1992-1993) et de libération ( 1996 (AFDL), 1998 (RCD), 2009 (CNDP),2012 

(M23) et 2021 ( M23-RDF/AFC) dont les retombées malsaines sont les suivantes :  
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*les tueries massives de la population avec assassinat ciblé des intellectuels, leaders 

communautaires, coutumiers et opérateurs économiques locaux ;  

*la destruction méchante des tissus socioéconomiques locaux (villages rasés, écoles 

détruites, centres et postes de santé incendiés, églises détruites, réseau hydraulique des 

ouvrages EHA détruits ,…° ; 

*Entreprises publiques et privées incendiées (Fromagerie de LUHONGA/ ACOGENOKI) ; 

*champs familiaux et marais abandonnés par sa population fuyant la guerre depuis 1992 ; 

*Existence des femmes, filles survivantes des VSBG & viols atroces de guerre, 

traumatisées et/ou veuves défavorisées, ainsi des enfants orphelins vulnérables et /ou 

issus du viol déscolarisés (sans aucune protection) ; 

*Existence de plusieurs ménages déplacés dans les localités de MATCHA/ SAKE et 

KIMOKA dans les ménages hôtes retournés de guerre et vulnérables ; 

*Existence des contentieux ou conflits de terre issus de la vente illicite des paysans 

malhonnêtes et opportunistes aux nouveaux terriers ; 

*Route de desserte agricole de 19 km abandonnée et devenue actuellement peu accessible 

et impraticable ( Luhonga- Kahumba- Busubite-Buroha- Tingi- Bikara). 

3.1.2.Activités réalisées dans la sous -notabilité de  Luhonga : 

*Visite guidée de 2 germoirs de choux , poireaux, aubergines, aménagés par 4 ILD 

(Initiatives locales de développement ( ONDE, OPV  et OPEL ) pour la promotion de l’auto 

prise en charge alimentaire ; 

*Entretien à bâton rompu avec quelques femmes retournées rencontrées sur le lieu  à 

propos de leur vulnérabilité particulière liée à la carence des actions de leur 

protection digne. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Image 10……………………………………………………………………. 
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Image 11 : Visite guidée de débris de la fromagerie de Luhonga sous le guide de son PCA 

3.2. Activités réalisées dans la sous-notabilité de Buroha :  

-Rencontre du GST  KALAMO en plein entretien de la route Luhonga – Bikara à Buroha :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

     Images 12 :…………………………………………………………………….. 

*Besoins communautaires du GST  Kalamo  

-Président du groupe : Emmanuel LUNYERE 

-Activités en réalisations  au marais et ses alentours: 

*Exploitation des champs agricoles (haricots, choux, carottes, aubergines, mais, soja et 

petit élevage ( à renforcer) ; 

*Nombre de bénéficiaires : 35 membres dont 10 hommes et 25 femmes ; 

*Défis majeurs rencontrés :  

*Insuffisance des kits matériels pour faciliter la réhabilitation de cette route ; 

*Carence du food for work ( faim totale) ; 

*Insuffisance de kits matériels aratoires ; 
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*Habitations détruites non encore reconstruites pour favoriser le retour ; 

*Absence des kits d’hygiène pour les femmes ; 

*Manque des matériels culinaires dans nos ménages déplacés à Kimoka et Sake ; 

*Insuffisance de semences maraichères et vivrières pour un réel relèvement familial ; 

*Absence de moyens de subsistance en activités génératrices des revenus ( A.G.R) pour 

fructifier nos contributions dans nos AVEC ( parts sociales er solidarité) . 

3.3. Activités réalisées au marais de Buroha :  

a) -Identification des besoins communautaires exprimés dans la globalité par une marée 

humaine ( à travers le chef de localité et plusieurs présidents de plus de 40 GST présents) : 

*Insuffisance des moyens matériels et financiers pour assurer le drainage du marais ( en 

face) de Buroha de 250 ha   en bassin surplombé par des collines de sous- notabilités de 

Kingi et Malehe et appartenant à 3 familles concessionnaires ; 

*Insuffisance des matériels et équipements appropriés au drainage des marais ; 

*insuffisance des matériels et équipements dudit marais ; 

*Insuffisance des semences vivrières et maraichères à planter ; 

*Carence du food for work alors que tous déplacés de guerre ( faim extravagante) ; 

*Absences des bottes, imperméables et autres équipements de protection ; 

*Maisons non encore reconstruction pour favoriser notre retour ici et quitter la vie précaire 

de déplacés à Kimoka et Sake ; 

*Absence des moyens de subsistance pour booster nos petites A.G.R d’une part, et  nos 

contributions dans nos pauvres AVEC (parts sociales et solidarité) , car vivant de travaux 

champêtres chez les particuliers moins affectés par ce désastre ; 

*Carence d’actions de protection digne et d’autonomisation socioéconomique des femmes 

et filles survivantes des VSBG et viols de guerre, ainsi que des veuves déshéritées de tout ;  

*Absence des moyens capables de booster la pisciculture existante, de la ré initiation de la 

rizière et de l’apiculture dans ce grand marais ; 

*Besoin de la cartographie préalable de ce marais, et de réduire les érosions des eaux de 

pluies sur ces collines surplombant ce marais, entrainant l’apparition des rivières dans ce 

marais d’une part, et le bouchage des puits antérieurement creusés, causant une maladie 

dite ‘’douve ‘’ à la base de la décimation des vaches dans les pâturages voisins au sud. 
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Image ………………………………………….         Image ………………………………… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Image…………………………………………….       Image………………………………… 

 

 

 

 

 

 

 

b) Vœux global de retourner après reconstruction du village Buroha avant de reprendre 

leur vie d’agriculteur pour promouvoir leur sécurité alimentaire 

4. CONTRAINTES, DEFIS ET DIFFICULTES RENCONTREES :  

Notre mission d’évaluation des besoins communautaires des ménages déplacés en 

groupement Kamuronza, zone de santé de Kirothse ; exécutée en 2 journées différentes 

s’est butée à plusieurs défis dont les principaux sont les suivants :  

1. L’absence des réponses humanitaires directes aux besoins urgents (vivres, 

matériels et semences agricoles, et moyens de subsistance) des bénéficiaires 

déplacés entretenus, vivant en forte précarité dans les lieux de refuge mieux 

sécurisés ( Sake, Kimoka, Luhonga) , par manque d’un partenariat actuel 

opérationnel ; 

2. Impossibilité de visiter le 4ème marais de GISINGATI dans la  notabilité de KINGI, suite 

à l’insécurité qui y prévaut , à cause de la présence des éléments FDLR cachés dans 

le Parc national des Virunga , riverain de ce petit marais de plus de 2 ha. 
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5. RECOMMANDATIONS ET SUGGESTIONS : 

a)A la coordination nationale de COPAD -Grands Lacs ; 

-Mobiliser assez de moyens pour assurer de petites interventions salvatrices   telles que la 

réhabilitation de petits en planches pour faciliter la traversée et l’accès aux champs 

collectifs des marais de Tingi /Sake et de Buroha : 

❖ -Continuer ses actions de lobbying à la recherche de potentiels donateurs, bailleurs 

des fonds et partenaires techniques financiers, pour l’accomplissement de cette 

mission humanitaire de grande envergure devant aboutir à la souveraineté 

alimentaire de ces peuples vivant paradoxalement dans la précarité notoire et la 

vulnérabilité indescriptible pendant des sources de leur salut telles que les marais, 

demeurent inexploitées, par manque de subventions disponibles ; 

❖ -Que les chefs de volets du programme participent régulièrement aux réunions de 

différents clusters (sécurité alimentaire, Wash, Protection, nutrition, urgences, etc) 

en vue de s’imprégner de l’évolution des programmes développés d’une part, et faire 

connaitre les activités sur le terrain de COPAD – Grands lacs d’autre part ; 

❖ -Organiser davantage les groupes de bénéficiaires rencontrés en GST (Groupes  

solidaires de travail) d’au moins 30 membres chacun, et identifier leurs besoins 

particuliers ; 

❖ -Multiplier les descentes hebdomadaires de supervision sur le terrain et planifier le 

calendrier de travail d’une quarantaine de GST pour éviter la confusion et l’absence 

des intervenants dans le marais de Buroha chaque jour de la semaine ; 

❖ Utiliser temporairement son ingénieur technicien Wash dans les travaux de drainage 

de 4 marais et de cartographie du grand marais de Buroha ayant au moins 250 ha ; 

❖ -Mobiliser et équiper les agents techniques disponibles sur le terrain , en kits de 

visibilité (gilets, t-shirts, bottes=, képis, imperméables et kits de matériels et 

fournitures) pour débuter ces travaux de grande envergure avec ses moyens propres 

même avec des moyens très réduits ; 

❖ -Trouver d’autres potentiels partenaires techniques financiers pouvant soutenir 

aussi d’autres volets d’activités hors sécurité alimentaire telles que : 

✓ *la protection de des femmes survivantes de VSBG & viols de guerre, généralement 

traumatisées et sans encadrement psychosocial ; 

✓ *la protection de droits de l’enfance ; 

✓ *la réhabilitation urgente de la route de desserte agricole de 19 km ; 

✓ *l’appui en vivres ( food for work /PAM  , kits matériels & semences agricoles ( FAO)  

et le retour des déplacés ( UNHCR) , en vue de soulager ces vulnérables déplacés 

dans des ménages aussi vulnérables dans les localités de Matcha/ Sake et Kimoka ; 

✓ *la reconstruction urgente des abris transitionnels pour les 3.118 ménages déplacés, 

ayant fuit les atrocités de multiples guerres tribales et de libération depuis 3 

décennies ; 

✓ *la réhabilitation conséquente d’autres infrastructures communautaires 

indispensables à la vie (réseau hydraulique, écoles, églises, marchés publics) dans 

la localité de Katembe , pour redonner la vie autour de ces marais à valoriser ; 

✓ *Envisager la renaissance de la pisciculture ou l’alevinage ainsi que la riziculture, 

antérieurement exploitée dans le marais de Buroha , mais disparue par manque 

d’encadrement managérial et technique efficace. 

b) Aux bailleurs des fonds, donateurs et partenaires techniques financiers ( P.T.F) : 



20 
 

 

▪ *Soutenir les actions de COPAD – Grands Lacs sur le terrain par des appuis 

financiers conséquents. 

c)Aux autorités locales, politico-administratives et militaires : 

*Garantir la sécurité dans le groupement Kamuronza en particulier et  en province du Nord-

Kivu en général pour faciliter leur accès libre et y réaliser des interventions humanitaires et 

de développement durable ; 

d) Aux populations bénéficiaires :  

*Adopter davantage : l’appropriation, l’engagement et participation plus active en faveur 

des actions bénévoles du COPAD -Grands Lacs , par  des attitudes positives et bonnes 

pratiques manifestées. 

 

 

6. CONCLUSION : 

       Au terme de notre mission humanitaire dont les objectifs ont été atteints à 100%, nous 

tenons à remercier la coordination nationale de COPAD – Grands Lacs pour son entière 

disponibilité managériale pour l’appui inconditionnel des missions sur le terrain en vue de 

connaitre les besoins réels de sa population cible , en mobilisant les moyens financiers y 

afférents, sans lesquels cette mission n’aurait pas eu lieu. Que son coordonnateur national trouve 

ici nos sentiments de gratitude. 

         Par ailleurs, nous tenons à remercier sincèrement nos agents techniques bénévoles qui 

nous ont activement accompagnés sur le terrain, dans l’accomplissement heureux de cette tache, 

dont les retombées seraient très salvatrices en faveur de toute la population du groupement 

Kamuronza en particulier et de la zone de santé de Kirotshe en particulier. 

          Enfin, nous ne pouvons pas ignorer la franche collaboration de l’autorité coutumière locale 

pour ses appréciation et soutien moral à notre mission combien louable. Nous restons persuadés 

que nos recommandations ci-dessus formulées, toucheront la sensibilité respective de nos 

potentiels partenaires  parmi les donateurs, bailleurs des fonds et PTF  qui nous liront en copie ; 

ne tarderons pas à réagir positivement pour le bien-être de ces populations déplacées en quête 

de leur souveraineté alimentaire, l’autonomisation socioéconomique et la valorisation de 4 marais 

cibles . 

 

                                                Fait  à Goma, le  02 avril  2026. 

                                               Pour  COPAD – GRANDS  LACS :  

Préparé  par :                                                            Approuvé  par :  

Nicolas  SINUMVAYO   BARORE                            Jospin  BAHATI  MAENE 

 

 

= PROGRAM  MANAGER =                                     =COORDONNATEUR  NATIONAL = 
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